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Pas même un machin
PAR "MACHIN" le général de Gaulle dé-
nonça en son temps l'ONU comme une
chose protéiforme et tentaculaire, ineffi-
cace quant au fond. Tout et n'importe
quoi en somme. Du moins l'existence de
l'ONU semble-t-elle incontestable, à dé-
faut de projet bien défini. 
Tel n'est pas le sort de la "communauté
internationale", sparadrap des journalistes
de tout acabit. Formule qui transpire son
époque où il n'est plus possible de dési-
gner un chat pour ce qu'il est, à savoir un
chat. De nos jours, un SDF ne saurait être
un clochard, la précarité a effacé la mi-
sère, et, pour l'Éducation nationale, le
"référentiel bondissant" évoque avec une
sémantique aseptisée le simple ballon,
terme un peu rustique certes, un rien tri-

vial, en somme réactionnaire. C'est dans
le même esprit que nous adoptons ce vo-
cabulaire abscon en évoquant la fameuse
"communauté internationale". Mais de qui
parle t-on vraiment ? Pendant fort long-
temps, tout un chacun devinait la seule
action des États-Unis derrière la ci-de-
vante communauté. Les plus optimistes -
les plus naïfs ? - affirmaient qu'il s'agis-
sait de tous les États constitués. Les plus
lucides ne comptaient que les membres
du Conseil de Sécurité... 
Depuis quelque temps, la responsabilité
de cette société anonyme et aux oui-dire
toujours agissante, semble devenue bien
complexe. En Afrique du Nord, le concert
harmonieux de la communauté internatio-
nale tombe dans la cacophonie la plus
grotesque. La Russie et la Chine n'enten-
dent pas clamer le discours politiquement
conforme que lui inspire d'autres parte-

naires. Fini le sentiment communauta-
riste, la seule voix harmonieuse et jamais
discordante du monde prétendument dé-
mocratique. Au vrai, la communauté in-
ternationale cache à peine quelques hauts
responsables administratifs, soucieux de
gérer les problèmes diplomatiques entre
soi, persuadés d'être les seuls à pouvoir le
faire, méprisant les peuples qu'ils appel-
lent pourtant, mais pour la forme, à des
élections de principe. Une façon très Gis-
card de vous expliquer l'Europe comme
une évidence, tout l'esprit de la commu-
nauté internationale est là. 
Mais d'esprit, elle n'en a guère, ni de
consistance car c'est un mirage qu'on agite
sous les yeux passifs de millions de télé-
spectateurs. Allez, vous serez bon pour ce
scoop : la communauté internationale
n'existe pas ! q

Marc Savina

Sarkozy  H.S.
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